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Citoyen. 

TOUS PERDANTS. 

  Avec seulement 40 % des électeurs qui se sont exprimés, l’Europe et la 

démocratie  se  retrouvent  discréditées.  La  droite  se  déclare  vainqueur,  mais  avec 

seulement  11,2  %  des  inscrits  qui  ont  voté  pour  elle,  cette  soi  disant  victoire  peut 

entraîner  des  lendemains  qui  déchantent.    Le  PS  est  en  décomposition.  Sa  défaite 

exprime son  incapacité persistante à  faire  la  critique du  tournant  libéral opéré depuis 

1983. La poussée des écologistes est la conséquence du désarroi de l’électorat socialiste. 

Les autres seront inaudibles. Et il est à craindre que les députés européens, même mal 

élus continuent à faire fonctionner un système rejeté par l’électorat. 

  Au  delà  des  échecs  des  différents  partis,  et  après  l’adoption  par  le 

Congrès  du  traité  de  Lisbonne  en  dépit  du  NON  du  29  mai  2005,    n’est‐ce  pas  la 

Démocratie et la République qui sont mises à mal ? La gravité   de la situation présente 

ne se réduit pas à ce constat d’anomie. Que 58 % d’électeurs européens  s’abstiennent au 

moment même où une crise économique et sociale exceptionnelle s’installe et s’aggrave 

depuis près d’un an constitue un paradoxe – plus, une contradiction majeure qui devrait 

inquiéter  tout  citoyen,  et  en premier  lieu  tous  les  élus  et  leurs organisations.  Car  cela 

signifie  que  le  système  destiné  à  traduire  la  volonté  populaire  n’a  jamais  été  aussi 

impuissant  à  le  faire  alors  que  les  circonstances  ont  rarement  rendu plus  urgentes  et 

plus radicales  les décisions à prendre par  le pouvoir politique. Combien de  temps une 

telle contradiction pourra‐t‐elle se perpétuer ? Et à quel prix ? 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